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On amono* daai ie> e o u W n  d* Va Ckam- 
V n  qo* M. PaiUM, d<iwM 4u <* sitoimM m - 
imnt, <Mposers inceasammcnt sur le bor«aa 
M> la C ham bw an* itnvaaiUwi da loi tasdant 
4  «xonêrer du lUnbre le* afficha apposées 
aur l«B m o n  k rataaaialt 4a la féte du U  
iuiUat.

Le d«puU d« f  MTOoitmmtital demuda- 
M  ruiyantt.

Brevet Élémentaire

__________________________________
«iouin ÛMmeinc, Ikiro», Barteeux, Deytô  Biaa- 
chftrt. BkvKlel. hodb BouUmik.
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U  14 krilM 4 rwto. -  Uo Mla dt »iaiW t 
iMTclw n^td* M  t fiix sMalU — a t e  *t n b w

i T Î S r * “ ^ ’"

Au relour Isdijpart da Paria aurs Utu à 11 h. (5 
du auir tt la ranMe a Dtitilnr^ *  5 h. »  * a  
n n ^  loue autrta mstipananls couul'
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Station :Boeke*M

tiraMc de Haa : u  lao dlcaba

Des caravanee d'étrangers se sucoèdont 
phis nomkreasai qiu iamaia vers ces mer 
weilleuz palaia souterrains. CaUe &[lluaaec 
a'a riaa d'MoaaaaL si ron tonm ft la fad- 
lilé dc oetle cxcurdou incomparable el aux 
amèHorations qtti an ont décuplé l'intéréi 
iKcoaverte de saUea nouvelles vers la cours 
•outerraia de la Leaae, coostraeHen d'uae 
Hgne naaaat ft PtaM a da la Giotle de Han 
par k  saaaaaet des Maekers ds raals e< ré 
aarvant aax voyageura la sarpriae de panb- 
----ppeaUgieBX, enSa transtormatiun de
rtnatidlation électriqiae oni produit ft présent 
d n  effets rantaatiques rnimaginables.

r & t iT i

u  SlCCSaSElR Mi COMMANDANT PUAT

Par déciaion miiuatériaHe. en date du 2S 
luia, M. le capUaiaa <1« IrénUa Hoaase a été 
nomnié au oemmaabamaal da «oatre-lorpil- 
<(ur n Lance i> et des aous^inanns d« (jalai$- 
Oankerque, en remptacefHenl dn eapitaine 
^  Iréijale Pral, mort dans la c»*a*rophe 
6 u  n Mnviâse ».

Le cafiilaiiie de tréKale Rouase prendra 
•on  oommandacseia dans le «lua tant dMai,

ie crise ikwms

les déclarations de rartiste lyrique lil- 

lom itwiripé d» oit attan mit

Tandis (fue certaine journaux annonçaient 
tl leurs teoteurs laa rselMrdieB effectuées à 
l>unken)ue «t adirés lieax pour retrouver

retrouvée dâooni(K«é« dons la ci- 
*eme de son hsMiatioo, après une dispari- 

-«ion de dix mois anviron, nous avons narré 
le ccnp de tbéftlae de l'arrivée du meurtrier 
présumé dana le cabinet du juge d'instruc-sr

BrièvieiBeat noos a m »  noolré comment 
t'»rti«te sa (Maeutpa det siccosatioiie portées 
contre lui.

Comme nous 1« dMons, M. Boignord 
(atas Boigniar^ sst «esté ft Amiens ft la 
disposition de M. Grapin, juge d1nstru*lion, 
ptmr lui ioumir toua renseifjiaementa utiles

Nous anrcna readu visite au correspon­
dant liUsta de M. BoiKmard, qui noue a  mon­
tré usa carta4etlre ft lui adressée mercredi 
aoir par l'arHate. En voici ft peu prés la te­
neur : « Ja suis arrivé ft bon port, i’ai tait 
m a déposition au }«me et j’ai pu étaÉlir 
•UlM. ia s a «  toi^oars en Béaontoms

fcŝ■ts ft iSmàstts, ft la dispusitian du ju(!e. 
rsvieadrai prociMinemeDt ft Lille et Je 

wous prie de me retenir un cachel pour di- 
y n ctr j'ai (P'aod besoin de travaiiller.»

On  le voit, l'artiste est rassuré sur son 

Mft.

7IUHUVI. nwHU Marw, ouu«mmk. ourav,
iveur, BredBky, BnM n , ORwon^ Carlier, Car  ̂

pmiter. Carton. Cm M . Cènien. Cma-
Jraa. bwwaee, CbÊrtHL Ctett», C M te , 
Ghattliiü Uari*. Wni^TckwHl. Cvte, QriU( 
Ywom. Coloas A f l ^  famliar ivDiM, Ctakm.

i ï »

De BsMencourt. Oécsap Ci 
Oéloaié, Utirtjit. Mraaet I 
Deklmder, UelcK«. M e«M . _ „
bel Gennans, DcluMia, Marotèle DeswiHaik,Ds- 
mweUc.

Mlas Dtreever, Dereitnet, Dtteny, OtHMiiaix
Eugénie. Deroulnix Msdeleim. D n w . Denaati, 
UasDainiis Berthe, Descamis 
eampaMasle, UeactBi|w Vick)
Oesmuléns, DesmeUre Claire, u<r

ias. -  M anM am a, WigneWts, Case), Aai, 
ew, olramkft.

M s j k O ilms. — Coorrtéres. Bruay, Carvin.

SOMMI. — M»de.|a-Soa»i(, Btaumonl, Poat- 
n*my, U  Croto» Neals, ViOers-Bretomitua, 
Lontpr«-lss<Urp»-èainls.

On employé de tramways
P M  «NB M W *

U n  gWve «xident, dont lai «ontéiiuea^ 
•s n B r  P«a-étre Malea pool la vielkne, 

■t ÿmdnit, mtreradi sair. vers sept hea- 
a, \ SaHit-iMr*.

M  Briquet enudmé ft la Cempagnie de* 
Trainwajn, desnMie rae Pterre M aatsl, ft

était cbargé, an arrivant ft haateor 
ifle de LotmiiM ,  de (enner ts Mot — 

éine s|ispendu ft un pyMiw «t aenrant ft 
de* lramw<

système su; 
slfBalar le 

H  vernit
wajf*.

ait de «entem neru  remorfae s 
n elfectneil la reeett*, poor aller i 
*a aeteipie, qmmd m M  mais 

ar mie autemobil
oonplir
tarti^iMé par mie lie se dirigeant 

Lüle et anartanaid ft W I*M(i*iaiMl
Aoto-PaiaoaWSd, raa 4* k  Cfe«Rbre-de*- 

It**, ftUla.
voétur^ M K h a n t  ft aite vit*«ae trt* 

grand*, fti. Hriqaat fat violsaknneitt 
*0*  1* ad  «t tnu
Ires de km^ueur.

C«*t dan* ou p M «u  tIM qa* l"iD<ort<Hi4 
M  rstWfé. Eu piua d* loaWipIss

; violaDanneitt pr*i«té 
■aa diaaîB* da mft-

*a  eoaatata «as 1 iniortaïaé avait l'épauls 
droite tracbwét. Après avoir raçu daa sois*, 
U  Us**4 a été raooBduitft acn domicile.

oevonay, Derette, Devnéghèw, Oevos Làuùt, 
Devred Dewilde, Dlialluin Marie, Diers, Do- 
cttoi, Docquier. Drpuin Btrihe. Urouin Jeanne, 
Dubais AttBrtine, M M a  Otneviéve, Dubiirsq 

Du«c, DuOot Disniez, Dufxml Ma- 
Jeannc. Dupret Man^ Dutiss Jtan- 

llwil Eu0 x w , Duval, Estn4L Fans, 
, F)évet, Flament, Fleur», n A » , Fua- 

«wxr, rouiiuaooy, Füunaoaux, Founneetsaux, 
Peajoa. Précbon Valenttos, GaïaSa- du Pletsy, 
eariiar. Uannevotae. UWas EoiiHeane, Godfru, 
Godin, Ortvegnée, Gruson üuWiu, Guibourg, 
Haas, Htthn.

â  M I N T - O M B R

Sur tso coDdidales, 1» oat M« i««uw dédatH- 
vement, ne sonl :

M U » AUisM, Al^y. Aa M u x . Ai»el, A»taux.
Biichelet Meen, Bara, Barquàn. Baïule, 

Büvànl, Becjk, beuhagne, Berlram, bétoumé», 
BHtoi. B M  B<wMt^, èwar, Brar, Breddle, 
BeoUy. B raM . BvHat BaiMtle.

Oàkma», Cwton, CauMÉir, Cmn- 
ion ......... - . .

M wm I Ul /wue,
Ùrnéain, üsutricbe, DebM, DeceryeDiâer, De-

Louisê  Hooquet, Hurei. 
ionville. Jouty.

IaJ^, ui?; Loek, U»CLyi«eoooe.
Ntê inol, Mwnelm. Marquent. Ompaine, Mé- 

«ge, MwveMteux du Vignwx Musert.
I ^ ,  Nouard — tev.
Pancrazy, Pareni, Perrin, Pfcôün, Pilrej Poi> 

piei, Po«« G«maJiie,
Rkifûrd, nubiaiiJBe, fk)biUüIi«, Rioquen- 

bourg. ntsbourg — Seigner, Sire.
'Wmàmr, TaieBdicr.^k^ Tettir, Thoa\ê  

nm, TléRei - Voisin — WeÉ>eiûi* ,\̂ attez - 
Üevos.

C a r U ü M t  d 'é t u d e t  m t r l e u r e s

Copvgnet (

L I L 3 L . B
Ai CnaO Sijiiiltiii tu Tmiil
Les réceatss élections de* déléijués au 

Conseil sufiérisur da Travail visnaent d'as- 
•urer un suocès mnar({uai>ie à on ile nos 
oancitoyens : M. Edouard Mience, préaident 
du Svndirat de la Boulangerie, menibre de 
la Chambre de Commerce de UUe.

Depuis ua certain tempa les Cbamlires de 
Commerce, qui élisent les délégués patsou, 
donuatent coaune représeutant aux indus­
tries et comaasroes de ia petite aUmentolioa, 
fti. Jalien Polin, de la Maison Félix Potin.

Les petile coavmerçanUi de l'alimeolation, 
sans mettre aucunement en cause l'houora- 
bibté de M. Polin du resle, ue purent sap- 
portsr de voir leur causa défendue au oon- 
sail supdrieHr du Tnuvaél par na fras in- 
dtuttriei, ifrot ne««ciaai aemaat la Fmbm 
de SOS succursales qai lont la vie dura aux 
rnoOestes détaillants, et dont les aspiralions, 
les besoin*, le* intérêts n’orU rien de com­
mua avec ceux du petit comiosr^ant.

Una camp< (̂De têtues s’on^iaa. Las Syn- 
aats pnoteawonnei* et les Uaioas camtuu- 

■ ■ des Chani- 
détendre 

eaUme
__________ ___  Mience,
trie coiuHi dans la monde du eommerce de 
détail, personnifla la revendicatioo.

Lea Cham1>res de Commeroe viennent d* 
reconnaître le bien-lojidé de la ppélention, et 
ta valeur do candidat pressé, en flisant 
délégué par presque les trois quarts de* suf- 
(ra^es exprimés, le défenseur désiré par le 
petit coiniuerce.

Csat une déciaion qui remet jodicieuae 
ment toutes ehoaes ft leor piaoe, car U **t 
très naturel qoe cbacune dee caitégories re­
présentées tienne ft élre défendae vraiment 

ur un des siei . - j- -
. et vivant sa 
Nou* avons apprit *»«c plaiair que le bé- 

néHeiaire de la oamî»gne est on LHloie, et 
nons nous assoeione aux iiombrenses et 
^sbaleunease* téücitations qu’a dé̂ ft dû re­
cevoir M. Ed. Mience.

Peut-être l'entrée légale du- commerce de 
détail dans les Chandires de Conunerce n'a- 
t-ette pas été étraocére ft la modiftcalion 

■ T* predu

E n v  G O R E  E L L E r  

B la H **  Amatd, la nwndiant* ft la jns-
' ' ' i S nbe de bois, a de nooveaa éti apréhendt 

be de bots, a d* nouveau ili apprébendée 
dan* la nuraâ* d'iner.

Dans rupi ès-niidi, elle aat allée ou Paiais 
d* Justice crier et vociférer des injura 
l'adresse des magistrats. Elle y était vei 
poor voir M. le piTKureor de la Réoublii 
et lui rôrtamer «on enfant qu'on a été ob! 
de confier ft l’assistance pidiliaiw.

lietït Carpentier ayant été chargé de 
éler, la ccâiduisit au poate du 2* arron- 

diBsemeul où elle resta jusqu'ft huit beures 
du soir.

Quetques inetants plus tard, elle se tmn~ 
vait rue de la Gore, se Umurt ft ses oecapn- 
tions habituelles.

Lss BandailM'!*^><]ués par .viles A**oi 
hef1xi»i.t*^banda- 

W W W «r*8  gistes diplômée», 4g, rue te 
r>IâpilaHltililak«, Lille, vont t>ien. sont soli­
des, ne blessent jamais «t coMent moia* 
cher que partuut aiüeur».

On ne rend ft danicüe p*ur le* mesures *t 
h» poee. (DiacrétiaM. üssft

. .Mile Rude-

___________
C. N. : MHee Dehome LucÉenv e^

Yvt>nne ; MM. Dusk*, Ducateeu. HenBand 
v m n ,  PveujL

iioru {Dl. D) meen «( LKicuje

" â d S U L  « a  t»...
p. p. c. N. qui aarnat Mn i

>!!!r mieux emprendre les situatioiM et de les l'é- 
coniOTinèment ft la logique et aux b*- 

da voins de cbacun. 
i. ip». Nous le croyons, et noa* Iroovon* dans 
"  et le réauttal de la récente élection signalée ci- 

desaos, uoe puuve aouvelle>que cette asc 
sion était mobvée.

LES GRÈVES
A  A R a c N - n t n n

Ouinee ooviters otaoudronniers de eiies.
MM. Roeseux et Oe, rue Nationale, ae sont 
mia en ^évc, Jeudi inatin. Ds réclauwnt une 
ai'gmenwition üe salaire.

Les ouvriers triant le cootil au tisaage de 
Mme veuve Mahieu, ont repris le travail, 
jeudi aprés-midi.

Carnet du Lecteur
F U N E B A U E 8

A Arrss. — JeudT matin ont tu Ueu, aa ^ 
dimt grande afllutaoe. Ms oMquas de M. 
quito. iuat au triliunal ci*U d'Atra*.

Les ourdDO* du poéle MÊàmX Icnas fmt MM Le. 
Mn. ju«i ; UarW, aidalitut d« praeunur dt la] 
RépuWlqut ; Warttl et Crélal, acMsas ; Baggio, 
avoue, rt .Sauvage, avocat.

Le deuil était conduit par M. Debrouwer, suli*-̂ 
titat du pencmor de la Hépublique a LUte, ao- 
compiil^ de M. le dHHViim Roussel.

Derrftre la ftiiiiille i« pemamuolt MM. La- 
CPMX. prâtKkTrt du tribunal ; l'roleau, procumir.

d'AgaKns. gretDsr en dMC, qui «taient

-4 »i vient de s* duire. permia de

TROIS CENTS MOBIUERS
tU tous Slulet ft de Ions Prie 

Pani rACQ-HILOT, rue Royale, 10, LILLE

L ' E X T E N S E U R  D E  F A V I E R

On ae rapceHe qu’après la venle des biems 
de Favier, rossassin de la me d*s Poste*, 
M. Uelalé, ja0t d'insiKuetion avait (ait s ^  
sir un eitensaur dont l'une des boules adhé- 
Vant aux poignée*, avait été ada(ptée ft una 
maasue, avec IsaueUe le criminel pensa tc ‘ 
,d’st>ord tuer l'infortuné garçon d* recette.

Le nou.veau propriétaire estimMit que oet 
extenseur a an* très grande vat«r, s’eat 
vendu, jeudi, auprès de *1. Delalé, p<wr lui 
irftdamer l’appareil.

Le magistrat instructeur n’a pu loi don 
oer satiafacüon et c’esl très dén^pointé que’ 
Tacttotew - un. commerçant d* la-jrtaee du 
Tbéftk^ — est sorti du Palais de Jtnüt

— Ah I ai j’avai* au, s'eet-il écrié, jennai* 
on ne m̂ aarait pris cet exlen*ew._

FIL DE ntOULEV DM6B. — Bue Natio­
nale, ft bauteur de la rue Meuivin, jeudi 
après-midi, ft 4 heases 50, un fli de troUey 
s eat rompu, sans cauaer d'accidtiit de per­
sonne.

La dw al*  L i s  B aM  MaaHw, dira«tew. M. in  » » #
Gonbert ; le* Btéve* de l'Boele FraaUin, di> 
ractaor M. Blarem. EHa* a* K)d>, cammaa 
louioun^ ftainitM d* taur lAclir a t w  taMM.

Lm Cm é t U l i

pi«ad I

A l  COm MMB BB nuus 

aartaa a*i üivM de aatta 
nenoent d* iwnportM- ua h f U t i  

te « M l  «ii a  * «  H*n

a oMenu la l«r ptix te diiDi «t MH* Wojr- 
Lkaiirt un 1er n*B***it,l^ «iocte (ait> ‘ -
praad Itunaeui ft la cUm * te chaat 4u 
**rvatoia* te UU* w  an«t 
tal*Bt Mue OadMrt^arji.

I* flus 
tuCsB- 
t m T U

n o M O m  A Butatamw bi iulo
MB ft OvdM fW M  eft Moia, am§Êt.
la Fédératioa d M  Amieai**, p>t-. . .  _  . .

repoT
L'Amical* d*a Anciaa* klém ad* Tbuaaas- 

Dil [rendra part ft ceti* «jcursfaa. 
HappotoM que i* prix **l te t  tr. K  p v  

lt la tsaiet «B cbeiM»

m  t m »  « w  I »  w a ^

■............. ...  ■ ’t®:- . -

V C N T C S  O M  

D*wla*é*ai*teniMdillMB m é t a J /Ê f
) la dMmOre. 7, m tte  rMÉETlta

[Tÿ .'T .rn * Nations .  iteBp timm

cbé •, DOur W.OOO fr. tûC ft pria i 
ff: - Maa dit : Vma,A^am M ___

ir. aoolaM da la a iw  «  p t t - H . ,  W m

de fer. 3* ciaaae. l’itinéraire et ria*ig»e te 
l'eacunion.

Départ de LHIe, ft 6 ta. 15 du matin par 
train apécial ft uarclie rafiid* *t aao* ar- 
m .  Arrivée ft Uuakeniue, ft 7 k  5& Hdcep-

L A  R É C E F » T t O N

d u  C e r c l e  C h o n I  d e »  P . T . T .

C'est hier soir qu'a eu Ueu, au milieu d'u­
ne énorme afftneaoe de carieux, la réception 
■ ................... ■ des P. T. T.

tien par le* maaiopaliiéa te Dnnkienne al. 
de »4alo Viaite te la viHe etda pot*. Hetenr 
h •  hewes. Arrivée ft LHIe ft 1* V  « ,  avaat

_______  ou ch*i
lu membres du Bureau te la Fédération : 
le préaidtat, ItC bis, boulevard d* la UlM«^ 
ti ; le secrétaire, «, ra* Gamketta, UOt.

L’IMPERMEABLE M . F K M J . -  M. Roo-
bier, négueianl. boulevard de la Liberté. 71, 
recevait biar uiatiii la viaite d'ua Inüvidu 

lui priaenta une carie d'un coramerçant 
de la rue GamMI*. «t api>i* avoir «Mai 
un cover-cool de 50 trauca, a»ertit «m’il l'en­
verrai! chercher an peu plua tard. L’n cour­
sier cydisle revint une heure après et prit 
Hvraiaun da vêtement en demandai)! la he- 
ture pour venir payer ensnite. Comme per­
sonne n’était vanu régler, la négociant a'en 
fut ruc (iainbetla et u apprit que lu veHie, 
un individu répondant an ménto signalement 
avait e***» t te ** taire liv«*r dea piaaae*, 
en osant d'nn stMagtme identiqBe. Maia 
on n'avnit pas eo confiance et H était par* 
avec seulement une carte de la maison — 
dout il m  servit pour truatper sa victiia* d» 
jeudi.

La paliea reckerebe le filau.

-  W.,1 _____
Ueu dit ; Plaint da Pont 

tela
m iM , bftU*MS________________
1*5. atet lm nii^trii N  «t 1«,
tar aàm ft *rix de IUJOS lr. —

MOUVEMENT DE U  POPULXTlQ ii
f ' j s s :  i s j t S m ^ £ n r T h i s r a

naitcances. 75 décés *t f marltjpM. «i
U *  déela Mot Mèéfr----- ■ • ■ —
Ilots iM taiSM ira^T

. ___ Le* ed res les plas J üilnl*
w s  (M e**t tt Oqueraiss B etal.

TAXE OFFICIEUSE OU PA4N 
Rain te a*or an de g n n %  I» bBos •  liL %

nain blanc, 0 fl*. S4 ; ̂ n H M «  da wlnilét 
Ofr. 29.

dn Cercle Oioi al de 1’
4 W . aa concuun te Béthune, rompirta 1* 
plus édalant suaoèa

On  aonaaH les lanri«rs qu'eHe racoeilUt : 
1er prix de leetare ft vue ; lar prix d'eiéca- 
tion avec laictlatiorM ; ler prix d’honneur 
coùrooné aacendaiU avec félicitation du iu- 

prix de direction au chef, M. Camille 
Stiea, avee félicitations de* auteurs. Le cer­
cle, «li était «n Iroiaiéta* dtviaion, a'aat en- 
Ah ehi**é en premüre dtvieion, première 
section. A

L'accueil qui lin lut fart a été digne de sa 
viclome et te mmbrauses soeiélés lilloises 
avatsnt envoyé a»d*vant d'ede dea détéga- 
tion*.

On  remarquait notamment ceHes te Ja 
Choriüe des .XXX, de la BnissontMère, des 
ChaatAirs Lilloks, et de l’ürptietinat des P. 
■” T. avec le drapeau de leur association.

De la gare le Cercle Choral de* P. T. T. 
qu'accoinpagnftient le président d'honiteur, 
M. de Barollel, directeur des Poste* et Télé­
graphes, lesv ice-président* dtiannear: M M  
Poutard. inepecteur ; Quanson, cher te »er- 
vice ; le président actif, M . Oàuin, facteur, 
se rendit ft lHütel dc Ville, précédé de la 
Musique des Sapeurs-PoinBters.

Le Cercle fut reça par M. Brackers d'Hugo, 
ai^int au enloaré de plutieurs coa-
æillers mwicipaux.

Très simptemsitl M. Odain présenta la 
krillante ptaalasge *t aon jeune chef, M. 
'CamiUe Stien, lequel, en m eus  te trois aa- 
itiès, a su la dasaer parmi les mailleuree.

M . Brackers dU ugo  exprima toute la **- 
tiefaction qu’il ^roavait de voir une société 
de fondation si récente remnarler de lela 
suocte. U diclara M 'd  s'en iBuiaeait, non 
•Mulement comme Lidaw, maïf ootmne mit- 
tualiat* at qa'H étaü heureux te eunalater 
qne les oréatenrs te l'Orpiieliaiat des P. T. 
T. étaient ft la fois des hommes de cosar et 
des artiste*.

Entonné par M. CoHlet, un vivat fut chanté 
l'aaaèaliinre, puia on versa le champa­

gne en l'Ugnoeur des vainqueun.
Ainai prit An la réception. Aveo M M . te 

RaroHel. Qoenaost, Poutard, Odain et Ca- 
miHe Slien, le Cercle rejoijjoit son siète diex 
M. .hmniaux, rae du ¥ieux-Marcfiéa«ri- 
Moulons.

Dans la saite (roi avait été richement 
décorée et ornée àe superbe* tentnree. M. 
CamiSe Stien reçut les MlicitatioiH des so­
ciéléa. amies, uenuea-hM apporter en même 
temps dts banquets at de* splendides poi­
nte*.

Kn famille, les membres du Cerele Choral 
fêtèrent ensuite lew  vietoire.

UES nippi» ne l a  v a r o i 'l e ijs b . —
Arrêtée mercredi soir aoar voi d'effet* au 
préjudice te *a propriétaire, Louiae Van 
develde. 18 aaa, varoalana*, me du Long-
Pot, m  ; la jeune Olle qui portait un «a  ̂
raeo volé soas une blouse rénsalt pendant 
hl nuit ft le jeter dans la fosse d'aisaacea ;
mais elle avait eacore sur elle d'autres ob­
jets de provenance malhonnête et eUe a été 
déférée an farquet par M. Martin, commis­
saire du il* arrondiaaemenl.

DX'!«: PftlSON D M S  L’.W TRE. -  Emi­
le Cnnbayc, 29 ans, était red»«rtl>é depui» 
tuiH années pour inaoumiaaioa. On le troava 
ft la priaan d'Aveanes et il fut ramtaé biar 
ft LiUe, pour être incarcéré ft la priaon initt-̂ 
taire.

ON A 'ra(II.'\'B. — Mme Araard, n e  des 
Tosles, 1«4, a trouvé, place tes Qu^-Cht- 
■rins, un portemonnaie contenant cittq f ' 
ces da 1 fraiie. Elle I* tienl ft la dispoaiti 
du praprütaire.

ESSIEU R O M P U . — ' Boalevard Vlelor- 
Hagn, ft hantanr te la rw  te Wasant
par suite de la rupture d'un essieu, un ca 
œian condall par M. Sdorisse, rua dt Paa 
^rg^- Postaa , a Hé saadain i«aob‘*-'
ft 1 heure 50 de i'aprèt-inidi.

Demi*r écho dM FMm  de LiHe
aton* coiiane ayant pris part ft l'exécotioi 

te la cantate ft Pierre-Legrand, les société*:

MAl'VAieC CHt1C. — Sur le* rails du 
tram«Av, rue te Cmbrai, ajwil gUssi, M.
Henri Michel, 39 ans, camionneur.
car, Sl, s'eat fracturé la , 
été transporli ft l'b' ' '

iche. 11 a

tmohttfà m ieegedêe<

thropit|«». _________ _____- _ ______ __
SH - LeOÉ MtoM, roeaa PMerMc.
EniHteone, me Cmmm peeiee#6e. 9 —
Meropi, rue CoUMrt. V  »  Fmaux Eete#, dM- 
ttm àes M&rKarM. M mücim Adèle, nm 
4» Fiim, i - yitmÊm üvrie Omtm. mm « é » '  
luo, 17 — Cailieux Xavitr, rm du

Adriaa. m  Kwl-Bett. t t ^ ü ^ k t i ^ W t a . j e  
dlén , m -  Grimsaptit r m . bo*tn«â «  
IMS, i i - D ’Haut Matie, ntt I üm r— b*l<i. M .

riili ‘ 'r-lf̂ r-r-' iri*- Iiiir i» lg l  
Pltot, rua te Sont-Ntal. a  — p t t*^

veul d* ABié»*, _  
rbie, m  — noté Ra

■ -  D*t

m  ~  romm .iinpftn^. v * m  i

g 2 5 £ î  T ^ i i ?  ** S Tw SeiîkiaLënt

da iteri* M a a lt .______________________
Cfta—üar AMiad. '» tat. mal daCanlit
■t. ^  de la nt**tnii*lr. m .

Star
COMURKATIOflS ET COHtMÎMil

TRAMWAYS BL8Ql'BS. — A dix henre»
du matin, rue de Paris, tme roue d'tm ca­
mion appartenant ft M. Oeceufcelaere, s’e»t 
brisée, interramsant jusque onic heures et 
demie la circulation des tramwaya. Il n'y a 
reu aucun accident de peramne.

— A ciaq bewes du soir, le min* Moi- 
dent s'est prodait rue Pierre-Legrand, ft un 
oanion de M. Lossignel ; l'arrêt des can a 
duré un quart d'heure.

v m m  m  im jêm

Suxiedi ostfemMee générale de HJ. N. L. Ondre 
du iour ; ftéaiss de Ulk*: propuertéon prtettr#* 
.maiyàl; êtacSm 4'm tmiekte 4^ !» a<MWii*aei 
queottom divcme.

0 1 x a d . e t l ^ z r e « i

Le» famüte qui euveienl Vtnkmàkm <le i 
veler 1» nminMiinnï eupÉFéee wk dm

fendue eetimdideÉHe al 
Coari ie tl<ia<w*p*it. — I 

iMian* 4, ODoet de piefaetiaa

voZB5n25^

t e M f t U  

»

sont inviléts ft te pr̂ toiWr .dsna le délai d’un
____ ___ burtau tes oRMtitRs (IMtel de vme,
-itat dv«. ds » lieare* k U  heuns et te t hea-

Me ft la mtma Uauss. PsMtei

FeuiUeton du l«r Juillet 1910 N' 10

f w  P m U  B E S n i A T

^  BoodcaMe tamtUe T 
•X tout M  I]U'U y a d* pla* honoraNs. U» 

teirs a lait nne gfamt ItMiaa* d * ^  les at- 
lUrs. Ja omis que le Ille la man^ra pto- 
■lât qu» te raugünter. C'est un viveisr, nn

dwi* la
liomm* ft la mote.

— Ahl U ent eonnn 
kruwit T

— II y M çm m  tMOMMup d'argtnt i* de- 
Meorc jMtwpent dan* la awi**n ft cM4 te 
la sienne, plaça Morand, J* n* voi* qm  M  
flt m  voiture.

— IteNi, Bwliteri, vw a paovaa aUar ft

B t ^ S j ^ d 'A n t e  m  rkm t u  àam m t 
vén*aüa*.

— Apai* tant, w  d»4i, ea *B«h*r Kagtet

rut itre m M  dirsotsnMal an la dir* itam snt 
l'aBaira *t M >• dai* paa iim n ir oat avi*

• T S S U  II gliaaa )a Mtr* de B n rM  dana 
Mft doubla («till* 4 M KKtmk tiprimii au

cernent le nommé Eugène X  . ., cocher te M. j’ai juslement una oommission ft Chaesetojr, 
Pairdn du Caafel, demeurant ft Chasselajr, | pour ma femme.
snr œ quil peut savoir te l'affaire de la rue 
Childebert (catevre Irouvé au numéro a  
■bis) et te me transmettre annailM aon rap­
port.

Il data, «fgna et fl expédier.
— H y a cent ft parier contre nn qtte ce­

la ne mènera absotament ft rien, maie je n« 
serai* pat tranqniHe si j'avai* ni* cette let­
tre aa Mnier.

M. Guyon d'Araas n'a d'aHlenr* iamai* 
mérité aucun rapepeh* pour sa nigligeBoe 
ou san ddhiat te sèl*. On l'a soavent £t au 
Palais : Il ne lui manque que le lair. Maialiais : Il ne lui manqua que le la 

i « •  nair «a*, a*tt* loi*, U rovnü
' Inatrnetioa arrivé mal ftH Spaix daUmsnet (Chasaalay 

te eaotan), aUsa lurent i
n'**t

CMMn 
mm p t H M w i M

' M*n8j*ur I* juae d'
•ieur le Juge te liik te... m 

m U t Ü & i U M k J i ,

M. Goulard, un gros beniumme

rr  la kiten et la bonne cbire, n'aima ^ r e  
courir Im «noda cbetnins et il comsiienait 

bien qu’il faJlail sam retard aUer ft la Ma- 
Nilére : Deux boboas petites beuraa poor 
l’aller et le retour, «i marchant bien.

— Maia au lait, penaa-t-il, je vols y tn- 
voyer la brigadier te g*ndarm*rle. D fea 
l'alTairt aussi bile qo* moi et j* n'aanai qnl 
reealsr saa lapporL 

Il prit donc sa cann* et son chapaaa *1

— Bh bien, revenez vite pour que nooa 
paissions envoyer le rapport oe soir.

Sur quoi, le maréchal des logis sella son 
cbevai M)i, cfeanssa sta boMe* ft la Condé. 
enfourcha la béte et partit ponr Chasaelay 
aa" petit trot te (fendarme.

n en revenait trois heuras 
non paa séal eomme il était 
nait avec lui le cocher Kng‘- 
tevant son cheval, pèle et 

M Goatard était Justement sur le paa d» 
sa porte qu'ombra^ une vigne vierga, lora- 
qa’fi vit ---- ------- ------ -

luar unoBMaoj

“p a T ^ ' r b
î, qui mariait

it ôwnltre «  spécimen te cavalerie 
rt dUntanlrrie ; — et en apercevant la cas­
quette de livrée et le gilet te panne du do­
mestique. il réprima mel ap juron.

— Sapredié III y a dom qusiqns chose d» 
vrai T...

~  Vous ailes voir, monsiear le jags de 
paix, — répondit le gendarmé' en mettant 
pied ft terre et en attachant la bride te son 
dieval ft un barreon te la porte ft etatreveia; 
— Allon*, *atre, l’ami, et ne bronche pa*.

— Voilft, eonUnoa4-H J* «oie arrivi ft 
Cbatselar, j’ai mis mon cheval ft l'écnria at 
ts avis allé tranquillement me promener dn 
c6té te la .MaroHire. J'ai joatament apei 
ca citoven qui bricolait vers les renassc.

■ Voas savét donc 
la maOiilda- 

I snaaH un
_ logie. nne letire tel aaoia te «iwr*. ü  IrenMait. il tevsoait 

M. le loge d'ImtrocHon. Je «uia prt* pnr na : binnc, vert, il rontail le* patx m m tm  aa 
tnvail pr***é. Montes dooe, )s ve«s pila, ft| taa. ih*, moasiew- la Mge te p ^  )«> » •  
eNrvnl et béetes-moi «n en drnt lm p*, Imiaj ramtw vn nn Indivute a«Hr M a  paifBe 
monvMiMta.. n **( bien évidtnt aa'U a>l frnatat... R lpnadas dn al m  )i M  d b  alor* 
a riaodu lont. mai* voa* savaf, M. Onvea a y y  mat giuttit ii*tei Bl »  te «■! > plsa^ 
S'irrite p u  a fetflf * •  WMwW W  nfchar »  ■>* d ^  a» «avail rtaa, qa'B 

^  ^»PBtaÉ»«WillB ] * • • • •  i f »  • ë N W l t l

qu'on le tuerait plutôt que de lui faire ajou­
ter un met...

M. Goutard n’aima pas ce* affaire* crimi- 
aeltss qui troublent ea digestion. Cependant, 
il prit eoo parti ea braVe .

— l%arquoi doac vons itaa-voaa si fort 
troabié qaand le maréchal das lagr* **a* a 
padé te celte affaire f

M. Eagiae avait eu le tempa te préparar 
MO  petit plan ;

— C'est un erime ai affreux... Quand j'ai 
vu le gendarme qui m'en parlait, j'al pris 
paar.

— Vou* craignez dooe d'ttre soapçoaDi T
— On craint loujours...
— Etiea-vous ft Lyon aa momaot te «ri­

ma T
— Le premier aeptembre, ob ! non, mon­

sieur le juge, et e'**t la première cbow qn*
i* prouverai.

— Qucnd ça T
— Quand on interrogera lea domssüqnes...
Il rarréta bru*quement, mais la j<^ te

paix avait bien entendu.
— Pourquoi Interrogera-t-on les dom**M> 

que* T
— Mais ja n'ai pte dH...
— Pardon, von* l'tves dit et TM* dt*Ma(- 

t*nwnt Bxptlqiies e** paroiss.
M Bngène at sentit snr un manv«i* ter­

rain, n vooliit pnyar d^udnc*.
— On interriM* bien le* dMnastiqma, 

paioaae voor m>ve* «avayé nn gendarrM. 
Eh bien, moaaienr I* joip, fai t vana té-

qna e* a'**l pw fiata. Qa ma tait
veair M . an ma diraagt te I

p*r*oan* B’a iSÎM I te lta laisa parlir plna 
4oa|a te vaaa. Oaaleal p n  aatr* laate M 
la pakte a’a  ilin Iwawi rw  rftgisft iH ...

parlant et il était plein de noblesse et te 
lierti. Maïs, d'un mei, M. S nalard lai moa- 
Ira qu’U avait tert te l« preadre snr ca toa. 

— Oh I mon ami. je ne 4'*nc pM diænter
avec vooe. Maia votae allure ma parait loap 
suepeda pour que je voua laine aller... t 
votre î ovrage. liartriial dea lagia, ré̂ oiii-
tiannei une voitnre ct oandaiala ee g m ^  
daat le cabinet de M. Gtiyoi rArste. H  
*ola trè* ate 4ue catte promenate hM éHÊt- 
rala langae.

lt le

— Une «iaiplr prentaaate. a n  ami, *1 
soye* kien tûr qut si voa* a'av*B rite ft 
vau* n pioiher, lil. Quyoa d'An** v*te ta- 
nsra bi*ailM la def dm champa.

— Maia .., i'U faat parler..- |Waa aa-

— Nap, man atr«aa, c’aat trop larA Vate 
diraa votr* aStw  aa la«i d'iattruHioa  «I
j* crois, ajouta-t-il en le regardant m *qa* 
dana 1* tand des yam^ j* crois qa'ette n'eat 

nette, vnln afta» ABm *. laüaate aai^
S * ,at, te partant, vewt ptendra ama n p ­
port.

M CaalaM rUigaa k la Mte gatiqae* 
ants paur k  (an  d'la*lrncti*ii *t nn qnort 
dtieure après. M. EugèneJHanmié te te n  
gardes du corps dont il *e aérait bien pa» 
eé, roulail « w  la root* d* Lposi. Une haura 
plus tard, on Hnlrodaisail teni 1* 
te M Ooiyoi d’Arao*.

Jôtewad?*'* >«t O M *  pt-

M. Batea*:
«uaad il eat tip«ailii aua «*arfbaa 
il, uaala4-il asaalMi ;

- T tehTlteant, mattia»  1* Mal M  
k '̂Mt dte MtlMi M  k  «üi H w ^ B b M  m

me compromettre pour Im autre*. Ctst mmt 
maître, M, PMrein te Ca*M, ^  oM Ito» 

d» tllte laiMbii, «a ateaad da aft.W
bis de la rut Childebert Voua comprinte m  
ça m'a fail d* l'i“ "  - ■
y avait trow^ i 
voilft tout cet gr 
je ne pourroia 
renseif

Childebert Voua comprinte rf

I pas vteR « a J k i l  iS S m

g S t ^ n t  caaM aiMMC. BBta L.a

n  jateftoB am a tB Ip a B r M  MhBlr. et d ^
son air le plus froid, il agnmença *oa laMte 
rogatoire. ,

u Æ  ü 2 s î r ^  ”
' -  Ceal vrai. C’Mt I* note « M  M . * |B l  
aaait aria pate te  pa» MPI m C  

- « a n  «iaa daac date aaa ateMiT- - < 
—  Jaaoaiate la via, m M i a a r  M

ait kite l r » iiniBilliteattei|1mMfcir ^

O t m C O t L M T


